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IJIÙ 


^^ 


C  1''"^  ' 


c. 


^rovU  ^^«P"»»r«Tdé«s  qui '<''»• ''°°*  *^"'!t"   nouB-mên.es.     nous  n. 
^  ^'_î    -ti    Marchand, 


;;  cauBca  qui  «ont  -.;;  --.,  vous  avez  .u;.Ye  „,,, 
Québec.    '^o"«  "!""  «d  n  VOUA  diBa^l'l^,"u  s'ençapea. 

'*.^^V/;'  m"  Marchand.  «  ^!:,l.ue  l'écho  de  sa  ^o)»        ^  ^i^ub  cette  tif. 

^aUe- J•a^"-^^^>-"^'"--t^^^  semaines.    . 


^*.r/T  Marchand.  «  "VeïïleTécho'de  sa  ^oU  --  '.—  ^  ^^,,e  .r^ 
vftnéré.  îf,-  %„core  à  mon  •°";"L  l'instruction  pubUuue         ^^i^es. 


NOUS  nous  "--p;;;^cc  ;  n^u.  «-—,,,  ,ens.  ^^„  ,•„ 


y-  •  '  i        ^  I 


-2 


4 


/  / 


.\ 


*h«<f'ÎV'"T?°î*T?*"*°'    ^-   '''"***^r      (nouveaux       cris     de     •     Shoo» 
«!♦«  ae  1892  à  1897,  alors  que  dans    Qiu'a-cc  1p.      pôuvermi-unt      ^t«it 

m.«Vrno^;ïÎarcrts)""nî.rn'-   ''^   ^-^'"^--'^   ^'^r^'^'^    '!«    Mont- 
ndl.  l  côté  de  M    pVlUtier    nroh^M    ''""  "  "  ''''?^'"  '"^  '■'^  ''"''>«  ^^^61 
naît  à  son  chef.  M    Te  lier  '*u  ro        r'î*     '"'"''*    '"''*='"'■    ''"'n  -lo., 
lui   disait    :    ••Oardez-vo";   bleri'\f,^,'T''-'^    -PB.ion,  ,unnd     .1 
change  trop  souvent     S  îe  pli  ^ranH    ''IV   "    '  *"'  "°  '""^'«•'  ''"' 
tous  ceui  que  J'ai  rencontrés.-  ^    ""^       ^"«"^'^"^  '!"  I-^-  t,"re,  .]. 

n  y  avait  encore  M.  Nantel    In  fmioiar^»  • 

cals    (rires  et  cris  de  shoo    '?     q-n  «f  f"!nis'rP   -mi  .dif-n-fran- 

Parcs  que  M.  Prévost  so^ -,;>1  a  V  *  '"^°"'  *''""'-'  '-^  la  Wte.  c'gst 
iamata^sorSrSns  avoir  à  ÏÏÎôti^"''^,  "f    '^"*  ■'"•"■"  '-^^'«t-n^nt 

Il  y  avait  ^ussl  M    TeUi«  "'"'  '""'*"  co  raroln.slen 

proJorés*rns"c^%\'%Trcrsk7c"eV"  To^KT  '"^  '^'-■"""  <^"*  ont  H, 
VTcmoncéa  depuis  le  commencement  i  ^'^«''«^'«"^''"t  roux  n-u  ont  tf. 
conservateurs.  Je  lisT"  jour^f n*  t.u^  campagne  par  to„s  1rs  chr,, 
teurs  comme  iouniaÙ,  llbéW^.*°r/'^J*^"^^-  lo""'»'^:  con.erva- 
]«  vols  que  tontes  les  raisons  a u«^'  ''!  journaux  nationalistes,  et 
gouvernement  de  cUe  ^ïovinV":  iésUntTt"  ./"'"'^^  ^^'"^^^     '^' 


lH1^^rLl?JA'!f*l"i^J^  "-^'^  être  autant  do  1.: 


très  de  Québec    on'-,,-.,,-  !.      .^^"^f**''  ''^''^  ^''^  '^lecteui-;  d..;  .rrands    c.-n 

v^nc.  cr^M^e'^^ee  soit  ut'riSnT  '''^"'="''  '^^^  ^«■"^^^  ''^-  -'^-^  P    '■ 
•  ««œlnJrtré  wm^e  ïou^lVvir»  f.TV'"^7/"  '^"  souvem.mmt  nu. 

^'A-^^Ti  devrions  dlrs  que  maintenant  il  faut  néceagai- 


AIpUt» 


d« 


- .nitr.  à  Mtuptoito" 

^n^M- ;s^^^^^^^^^  îïït.^--  r.t.-.en. ..  - 

.  l^'JS^^'i^^^^  i:^  -  r  ^ 


politique  tft"*'^«  commenceuient  ^^  ce"      ^     ^nder    «'ap- 


jmrocnt  8e  '»';"  ^^^vant     le»  TYt'n    eanâ  nouB  réclamer  » 
nous  pr*«'«'^*2°^^tre  administration,  .^ana  «  ^^ 

façon  de  l  adn^D*".„  ûescenàre  aç  »  ar        pçpvlnee.  ce 


M-~     ce« 


«••P..  plu.  d,  plae,  dan.  rcourrïS  J:?.„ '*f**"°«"»'  «w^»»". 
.m.ttre  devant  le.  ♦lecteur.  V cette  nrovi^î"""**  ^"»  "'^"  «•»'«■• 
quMtlon  du  NB  TEMERK    Que  nîurraullS     v'î"'  .""«"'•It  •"  -voir  la 

"i7nt^rn%rpsir.'=t^^^ 

<!•  ctte  province  dan.  ra.euTrromî^.*^"  '•'^•n«*««  «t  le  btoMte. 
(AppIaudlsBementu).  "°""'  "*'"•  *•''«»«»•  **lt  depui.    «97. 

«I«vant  le  peuple  île  cette  ^L^inM  **«*"**«*'^  «"•  «ou.  avion.  dIm 
noue  ia.UfUlt  de  demanLr  uni  "n^Ua'S  „«»",  «»«»»•«•  mS^. 
rendait  pa.  néct.salre;  et  c  ëet  noSrolol     -r.r/°*"''?"'   ■*  «l»»  M  !• 

ttn  pour  le.  cultiver  et  ?es  dôvelo^ir   '.t""^  reviennent  .ur   l.un  t.r- 
pro.Pjrlt.  .ue  ,a.aie  ell^.^'^S^Ï^^^^^^^^t^  p-foVS.  X 

«m.  Plu.  prwère    Diu.  in«tr,.?f«^**  °.'''  "'"*'*  ""«  Province  ploTrl- 

aP^TmolTrler  iuïwe  ?eTrfde'Lït7ta^^^^^^  "*•  ''•'""•  "»  *«"» 
ment.  U  a  lait  un  trt.  Joli  diaoou«  mîî  il  "  ^'."'^  *  P*"""  ^«"iitU.- 
électeur.  de  Monttéïï  qui  VavM  i^'V.^!!.^  ^*'*"  ^*  «»«""<»•.  *  ^u». 
est-ce  qu'il  a  dôtriut  l^démonstr-ti^l  ^°."?' .*''*  **"'  ^'•^"  «tendu, 
Montréal,  quand  j'agsStal.a"    b!^n?.t''"%^**  i*^**  •"  "«*•«"••     <U 

lue  nous  n'avloa»  pau  rendu  la  Dr«,Sî!,?^,'  a«t-ce  quil  a  dlmontt* 
VM  rendue  plu.  prlepère  que  dou°?",.?"'  "«''•  «i"  "«"^  ^e  l'avion. 
et  qu.  noua  ne  l'avion,  'pm  faite  niûS  l^^JL  ^",**"«  ''^"'  »»'*'«1*« 
province  .'««t  déjà  prononc*  "ur  Mtt«*aS?.Hnn  ^  ''?"*'l'.  «*•  *=•**• 
locale,  qoa  nou.  avon.  laite,  -af  ^IVl  «"««tlon  dan»  le.  21  élection, 
pour  le  parti  libéral  cônî™'  jJ  „  *,^"'  **"^  °°^  *"  ^  triomphe. 
»  uatloŒeî'^SUuiJU'm^t.T      ^"''  <=— "v.teur  et  le  ?ar! 

d»  PTtl  con«rvateur.    l£«Vfet  °"dVl?râ  S^^U  U  «v^ï  TjS 


'? 


(,  ,x  uatlft  «le  U  ••'»"  "  ,,.,ct  de  l»  ^*'" 


tait  avant  1*3' •%_J;    uneoeuvr»  im  P»" 

,ieus  fois,  et  dernière  loiB. 

«...;  yoO.OOO.'^O-      *^'^   '  ,„  Jettes  «le»  an 


1  infor-nmtlou  d«  J.  n«^:    .    "^  ""'••  »<**'  •<>•>      Information  «t  pour 
'mm   ,t  c,  qu.  noua  Iroïï  tait  *5'î!!«''l'ï^^^^        ^^*  '•*  •»•»<»'>.■ 

Holt  uti  total  de  .  ' 

Mulatenunt.    Uuavonii"noui"uÛ'd«'i,;".r;,BU  ?  »».8»«.0(K)  M 

s:  r:;-  ;;^-  ;.;;r^^ns"-"'-^  •••  "••••••••••  '^^ 

' vil  i  (1«    lt»H2  •.<5,0iW.yi| 

NotH  ^av.,ns  a^peui.  '  ,.uMa  •eon.tr..c«o„  '  a'*aiïïc;.    ..r  '"''■'" 

''■■ur  los  Hubveniions  aux  '(iiemi'ii'Vie'f»,- '  x»:.00»i  OU 

four  le  pont   Ih.rchesW  '   US,00<i.O . 

Nuus^av,,ns  .van.,  pour  ..  c^ni>irn.tiori-\i^- U  .rU^u.      .U-  ''''""'  '" 

- Ctcir::!^!:"^'"':' :^" ■^«»*»''^" Ju.itc;-du m-t^ict  '"'■''"''• 

t.OWO.Ui) 

Total  — 

sioit  donc  pour  lea  emprunts  $4,898,000.00 

Pour  les  détail,  que  je  rien.  d.Vou.  donner  V.-.  Z  S'...  Z   'VSmoÎ"ÎJ 

TOUI  — '• '■ 

a  même  Uh  I9.000.00o!oo  aue  nûu«V»i^» j  ll3,5«,00O.0O 

mai."",rc;™o;trtnvS»o"^'(;î,'î^''   •*   '^^^^  »-«  «-or.       en 
Pa.nl.  du  PucillquTu  .;ÏÏr&3M  îo  "'  ''°"  "«"  "'  ''    ^''>-- 

cita  dans  uotre  .^C 'au  «^Sà Ile  luiuêt  ?9i',  *  *«»"*'"''"«-  «»«•    défl- 
c-n  argent,  appartenant  à  la  prort^cidiou«hl°'*r*  "r*""  ""  »"'°'»«- 
encore,  une  »orame  de  $2  532  OOO  00  r-  „n.H  ?»     '  ■/'"'  **"'  """•  »^o"« 
O'est-a-dtre  queTouâ  avoM  n?;!.   .„  2hîf/«"  "°  ^<>i*ij*  •2,271,000.00. 
nouB  avons  T^ayê    pour  len»t-u-'„.?."'"'*   ''"***'*•    »9.<»00,000.00       et 

et  nous  avonr:;c^o°rri"bî?qt^r,^Lr,â"c:..nt'*r?jt"'"='-"^'^^^ 
u.^^nt?rcr*Tt'»  d%^Ti.tto\^p«irfi"u.*r"i.ïJi-'  r"  •-- 

la  colonlaaUon  ;  noua  avona  PMl^a  l^d.  rfv»l^**  ««rlculture  et    de 

un  total  do  »6.680.0<^.M  an  SS  S  *"  19  «W  ^^S*^"*  '^'  »*  "^*"« 
•ersus.  et  dont  parlât  M.  Talttw-  ".WO.WO.OO  que  nous    avoai» 


♦  At.  VOUA  dire  ce  a"  "»       jti  cx>v- 
il»  intéressattte  Po.^'.„  ,,  moment   ^}y^^  ^^^.^  donner  Q^ew  ^e; 


question  -V..--         ,^^3  ,es    «/f  ^-'j^ne  des  a«««°^^J%^lwaVa  dHaU^. 
(•lecteurs  de  ^»  »'    ^    a^ns  ^<>%,TTlù^^^-^^\,^\^r"ltt  U  P'*\«^:^ 

riers  dans  len^s  ai  ^^^j.    „ui  a  ««^  »-       ^^  pas  l«»;***irc       t<^i 

M    Telller  s'aff'^L  cette  province.    Oe^ne  puUaent  ta^re        ^^^ 

/ont  donnés  Pa;';-^,7,.  ^aU  «^^^f ."^bÏTs.  vous  co   .taterw^^e     Q"^- 

,t  avec  cette  a««^         j^^  "^-^V    «nts  mlUe  P»^^^"f'n- jurons  Vl\^' 
'''^''  «^^  'tf[eVûUB  parle  de  hnit    «nt^,^^    <"»^^,V^T  paï"  ««^^IS!'" 

•"fH\aS-Ss- .  ^^^,  ^  province  plu.  «-nd^     ^^M-^,,  , 

jAVPla»di-  a'oû^J*  Ptlet    ainsi  Qu'on  .^'^'^^vatmexlo'»      '<•• 

^^^ A  noua  avon»  pr«  " 


iramït 
l'heure,  la  ^\°;  ^evu  noua  avons  ^ra  .„,^r-Uon  4e«  »' 

'!■*'=?'='?. L^-r^-.c  domaine,  425  nvii 


teTTitoirR, 


9 

Nom  avons  fait  la  province  de  Qu6b«c  plus  instruite.  En  1&91.  le 
budget  de  l'Instruction  PiabUnue  était  de  $465,000  ;  en  1836.  il  avait 
été  diminue  &  »389,000.  Noue  l'avons  porté,  à  la  dernière  session,  a 
$l,328,.00o  ;  c'est-à-dire  que  nous  avons  augmenté  ce  budget  de  250 
your  cent. 

Nous  avons  ausrmenté  le  budget  des  écoles  des  écoles  primaires  ; 
nous  avons  augmenté  le  budget  des  écoles  élémentaires  ;  nous  avons 
Uonué  lits  primes  aux  municipalité*  pour  les  encourager  &  avoir  de 
meilleures  écoles,  et  &  donnej  de  meilleurs  traitements  &  leurs  institu- 
teurs et  à  leurs  Institutrices  ;  nous  avons  donné  des  primes  aux  Instl- 
tutears  et  aux  institutrices  qui  persévèrent  dans  l'enseignement.  Noua 
avons  aussi  pensé  aux  vieux,  &  ceux  qui  ont  donné  le  nellleur  d« 
leur.4  efforts  et  de  leur  vie  pour  l'enseignement  de  la  Jeunesse,  et 
quand  nous  pensions  qu'il  y  avait  dans  cette  province  des  institutrices 
qui,  apri^s  avoir  eu  soin  de  nos  enfants  pendant  quinze  ans.  pendant 
viu^t  htis,  pendant  trente  ans,  recevaient  une  pension  de  $20.00  à  $25.00, 
iiuUrf  aviins  lait  en  sorte  que  la  pension  de  la  plus  modeste  des  instltu 
trii'cs  dans  cette  province,  &  l'avenir,  sera  de  $75.00  par  année,  et  cellt 
du  phiH  modeste  des  instituteurs,  de  $300.00  par  année. 

Nous  avons  fondé  des  écoles  normales  dans  tous  les  districts  de  U. 
province  et  dans  tous  les  diocèses,  et  l'automne  prochain  nous  en  au- 
rons un  chiffre  de  dix.  quand,  en  18»7,  nous  n'en  avions  qu'une  seule, 
daaEi  Iti  cite  de  Québec. 
.  .  Nous  avons  distribué  par  centitines  et  par  milliers  des  livres  de 
prix,  (le.s  cartes  géo^rraphiques,  le  premier  livre  danis  les  écoles  primai- 
rs«i. 

NoUH  '  ons  encouragé  cette  Institution  patriotique  par  eicellenc* 
de  l'écr:  Li  soir,  qui  avait  été  fondée  par  le  patriote  par  excellence, 
qui  '^  appelait  Honoré  Mercier    (applaudissements)  . 

Nous  avons  fondé  des  écoles  de  coupe  dans  tous  les  grands  centres 
de  la  province  de  Québec,  et  ces  écoles  sont  .maintenant  suivies  par 
des  centaines  et  des  miilierB  d'élèves. 

Nous  avons  penaé  auaai  à  nos  universités.    Nous  uous  .sommes  rap- 
pela qurt  l'Université  McGill  ne  recevait  que  $3,000.00  par  année  ;  nou* 
lui  avons  voté  $25,000.00  ;  nous  avons  voté  le  même  montant  â  l'Gni- 
ver.-titf'  Laval  de  Montréal,  et  le  même  montant  à  l'Université  Laval 
de  Qufbec. 

Nous  avons  fondé  une  école  d'arpenta};e,  nous  avons  fondé  une  écolf 
foreittiVe  &  Québec,  et  ces  deux  écoles  dépassent  toutes  nos  espéran- 
ces. 

Noua  avons  développé  l'Ecole  Polytechnique  de  Montréal,  et  nous 
avons  fait  de  cette  école  une  école  qui  peut  se  comparer  a  la  plus 
belle  et  à  la  meilleure  du  genre  sur  le  continent   américain. 

Nous  avons  aussi  fondé  cette  Ecole  des  Hautes  Etudes  Cîonimer- 
cif.lt'B,  et  ces  Ecoles  Techniques  de  Montrénl  et  de  Québec,  qui  ont  été 
tant  critiquées  par  M.  Tellier  et    ses  amis. 

On  prétend,  messieurs  les  électeurs  de  Montréal,  que  ce  sont  de 
trop  grosses  écoles,  et  que  noue  avons  été  prodigues  de  ce  cOté.  Nous 
avons  fait  l'Ecole  des  Hautes  Etudes  Commerciales;  noua  l'avons  fai- 
te pour  outiller  notre  jeunesse,  pour  faire  des  commerçants  dignes  de 
notre  race,  dignes  de  notre  province  et  de  notre  pays,  et  je  lisais  a'eo 
infiniment  de  plaisir  le  témoignais  que  donnait  au  gouvernement  le 
président  de  la  Chambre  de  Commerce  du  district  de  .Montréiil,  M. 
Chaput,  quand,  après  avoir  visité  cette  école,  il  n'y  a  Pns  qxiinîe 
Jours.  11  disait:    "Le  gouvernement,  ea  établissant  cett«  école,  a  com 


voir    maintenant    <>»»""  4,    commerce  ;  non»   ~î^?"ia  jeunesee    au- 
Toavoir    faire    *••  jj^?,  »ur  un  pied  d'égaUt*  avec  w  1       ^  ,. 

Use  canadienne-fran^^Be  »  ^^^^^  ^^^  '^°'    ï?  le  '  oïïnes.  «iul   pour^ 
Slalse;  noue  aV5^,**",ua  outlUée  que  >»«»»•?!«  4.  to«t««  ^•'    * 

'^?ri?^rïS  toS^^.  .utr»  ^c^^^^^ 

;rotlï«tT4tt,  OonHd^^^^^^^^^  t"u'ctionvexUava|«n^e    ~Jon  ^, 

Quant  nux  école»  t«^°^S   QÙo  noua    aTona      «onde  u^^^te. 

«,eral9  dnllcr  visiter  «f "  ^^^^J  J  \ix  cents  Jeunes  gec^.         ^^^^    ^ 
SherbrooV.e.  Y^"»  «  p^u    V»'«"^''  ^«^"riemen^en  Amérique,    mai. 

pa  antoriUa  municipalee  ae  m  branchée    et 

„ar  tous  le.  "^^.^^^-le^e^imX?»  de  cette  P^°,^f ''•tl'lUetrte    du 

rru.C- --^^^^^^^  ÎK    ^^la^coKS^ 

tomaee.  Pour    "«    Pf  ï^/^'^aê  toutes    le.  P'°f  °/J",romage.    voua  dé- 

c,ontr.mt^bien^ueleseHon^^^^^t. 

isction  n  ont  P»»  ^^''      „   cHBÎ»aN8.-  „„,-nB  adopté  en 

L^  QUESTION  DEB  ^nt^^        noUtlQue  que  noua  avions  a'^"       ^ 
M    TeUicr    a    P^êtend^  <iue  ^^^K*    eana  résultat     et     ij^,^,, 

^^lerSSN^a^^V^^^  que  le  gouvernement  de^Ja^.P^-^, 

'''  \?Ce  «iue  je  voudrais    dit  U.^^  .onatruçtlon  de  ^^^^^^^tès    BO  eut 
vince  entnn'renne  ft^«",A,ec   et  qu'ensuite,     le»  m»°      TelUer       von 
Ulvera  la  province ^^«J^Sne."    C'e-t-a-dlre  Hue^^ M^,,,  ^^^^r^ 
'^"^'f  f^rf  d    ïraS  routes  l">^J,%"VÏÏûr'en  fais  pa.  «a  crUne. 
arait  faire  ae  s        ^  nioblles,  —  "  ■»,„, JL,-  reculées,  dans  "^^^.gnT^ 
tage  d'avoir  d"  auto  des  parolsaea  «««     politique»  d«    «<" 

mais    quant  aux  c^i",*.  ..pouf  voua,  ce  eer»  » ^         cbenuna  »  vo» 
dane\e  Sud.  il  l^^»"  *> VoUtlÏÏe  rtérlle.-vou.  foret  vo.  ca 
îu^û  prétend  être  une  VoUtm^^^  ^^  ^    g.  ^ 
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cbtiidBs  «t  dM  routM  â«  1*  proftet*  i»  QMbM  qui  «oot  aow  !• 
trOl*  dM  «atorlUc  munlalpAlni,  «t,  »ym  mU*  politique  Hult,  aoni 
■omioM  «I  droit  d'Mptnr  «u'arant  qu'il  toit  trois  ani  nous  aurons 
su  moins  75  p.  e.  ds  tss  routss  qui  seront  eontreliss  par  les  munl^< 
palitts.  Mais  nous  avons  voulu  fairs  pins  ;  nous  avons  voulu  mettre 
toutes  les  munleipaUtls  de  la  province  snr  un  pied  d'égalité  et  nous 
leur  avons  dit  :  Noaseulement  xmus  continuerons  à  vous  offrir  de  vous 
payer  la  moitié  du  eoatget  ti.  construction  de  vos  rootes  et  da  vos 
chemins  en  maoadame  cipalit6b  «vêlage,  mais  nous  voua  offrons  â'«m> 
prunter  jusqu'à  conçu: np^i^v  .  r,  .,z  mûllona  ;  nous  nous  snriffeons  à 
payer  la  moitié  des  iutéréts  ;  nous  nous  engageons  à  payer  le  f<»da 
d'amortissement  pour  tous  les  montant  que  la  plus  petite  comme  la 
plus  grande  des  municipalités  de  la  province  voudra  emprunter  poas 
M  donner  une  voirie  au  molis  égale  &  la  JfielUeure  des  voiries  des  pro- 
vinces de  cette  confédération. 

M.  Telller  voudrait  prendre  les  municipalités  de  force  ;  il  vou- 
drait leur  imposer  la  coontruction  de  ces  chemins  ;  il  voudrait  faire 
disparaître  leur  autonomie  A  cet  égard,  et  il  dit  :  Que  les  municipali- 
tés veulUent  ou  qu'elles  ne  veuillent  pas  taxer  leurs  contribuables  da 
2  p.c.  pour  améliorer  leurs  routes,  le  gounemement  de  cette  province 
les  prendra  de  force  et  leur  fera  des  chemins. 

Nous  croyons,  électeurs  de  Montréal,  qu'il  vaut  mieux  en  cela  pro- 
céder par  la  conciliation,  par  la  persuaaion,  en  stimulant  les  munici- 
palités, comme  nous  le  faisons,  et  en  leur  offrant  les  primes  que  noua 
leur  offrons.  Ce  montant  de  dix  millions  que  nous  avons  voté,  ce 
montant  oui,  d'après  l'opposition,  ne  serait  pas  accepté  par  les  con- 
buabltii  de  cette  province,  delà,  au  moins  un  quart  en  est  engagé  par 
les  différentes  municipalités,  et  ie  suis  convaincu  qu'avant  l'automne 
prochain,  au  moins  la  moitié  de  ces  dix  millions  sera  engagée  ;  et, 
comme  je  le  disais  ailleurs,  non  seulement  nous  sommes  disposés  à 
emprunter  cinq  millions,  non  seulement  nous  sommes  disposés  à  em> 
prunter  dix  millions,  mais  devrions-nous  emprunter  vingt  millions,  Ue^ 
vrlona-nous  emprunter  trente  millions  et  quarante  millions,  nous  lea 
emprunterons,  car  nous  voulons  que  la  province  de  Québec  ait  de  bon» 
nés  routes,  les  meilleures  routss  de  toute  la  confédération.    (Appl.) 

Nous  avons  encouragé  la  construction  des  ponta  en  fer,  noua 
dépensé  depuis  1905  une  somme  de  $500.000  pour  cet  objet  ;  à  la  der< 
uiêre  session  nous  avons  fait  voter  encore  une  somme  de  |UO,OO0 
pour  aider  A  ces  constructions. 

Nous  avions  promis,  il  n'y  a  pas  bien  longtemps,  de  travaUlsr  « 
l'aboUtion  des  ponts  de  péage  et  des  chemins  de  péage  dans  U  pro- 
\ince  de  Québec.  Nous  croyons  «voir  racheté  une  bonne  part  de  no4 
promesses.  Nous  avons  rendu  libre  le  pont  Dorchester  à  QuCbec  et- 
gràce  aux  elforta  de  notre  vaillant  ami,  le  député  de  Laval  d'hier, 
.^elul  qui  sera  encore  le  député  de  Laval  après  le  15  mai,  notre  boa 
amj.  M.  Lévesque.  nous  avons  rendu  Ubres  lea  ponts  Viau  et  Lacha- 
pelle,  nous  avons  aboli  les  ponts  de  péage  et  les  chemins  d«  péage  dana 
l  Ile  Jésus,  et.  comme  je  le  disais  ailleurs,  jeapère,  j'en  suis  con^viin. 
cit.  j  en  BUIS  certain,  1  en  doune  l'assurance,  la  prochaine  fols  .u» 
nous  reviendrons  devant  les  électeurs  de  cette  province  il  n'v  iiiirl 
plus  un  seul  pont  de  péage  dans  Québec,  il  n'y  aura  plus  un  pouce  ,!• 
chemin  de  péage  dans  cette  province.   (Appl.) 

Nous  avons  encouragé  la  construction  de  ehemlnB  de  fer.  Voua 
avons  subventionné  les  chemins  de  fer  depuis  1197,  un  peu  partooS 
dans  la  province  ;  mais  à  la  dernière  session,  nous  kvons  voulu  faixj 
davanUge.    Nous  avons  assuré  la  construction  d'un  cbemin  de  fer  d^ 


Lire,  ont  PresQue  ri  «ie  noua  «       ^^^  «^'"^^^L'^Jr  rappuy".  .t  * 

ï^udson:  nous  ^OBB  prH^d^^^^^^    ^  'T  1?"  «uSr«   d%  «tte 

par  laquelle  »\ '«f  ,.  !  "^  J^rlver  à  descendre   "«lî-,,^*  ^"Xjous  avoM  Pt*- 
de  l'Ouest;  du'U  I  Ui     "river  ^^^^  ^  Québec,  ^o'^^*  ^^ce  de 

ebBLiin  de  îer,  et  ^'*"  "  "     +*e  entreprise,      le  ^°.^\T,.j.  chemin     de 

^  chetmn  comme  pour  tou|  1^  »«*  «^^  ^^  ^^  i%,^S  J^t  "  Q^*""^ 

r^'tuf  eurd^^do^^^Sna  population  d.  M^at  '^a^^  ^,,«^. 
rcôiSt'cUoï  d'un  chemin  ^-^-^J^^  Z^  une  compagnie  de 

arnous  ne  r6UBSl«ons  ^^^  ^.1^^^^.  construite  l«i-»«^«-  ^^m- 
parSS..  le  «ouvernemeuteBt^^^^T  n'est  pas  «-^«J-^Si  J^dé^dt 
Subvention  <iue  ««"«  ^^^'^^  ^êâdés  à  l'augmenter,  ^o»"  \?^^^a5.  j»    le 

rSe^^P-i-  t^îSSlssemente)^  ^.  ,,j. 

^   NO      Ivons  donné  des  B-^fcir.ub'vSloïs  -cUetabV«  -  ««-^: 
tendît  aue  nous  de^^°°^*iS*ous  voulons  développer  cette  mme^    « 


provlncîa  de  1  ouest 


veloppé»  les  eUtB  de  la  république  rolalur  et  les 
du  CuiAda. 

Oe  «ont  les  compagnies  de  cbfmins  de  fer  «uscuelleB  noua  donne- 
rons des  subventions  ciul  seront  Intéressées  à  fair^  ce  df^"e^".n,o  "gT 
?„WH*'.°*  intéressées  à  toplantor  là-ba«  de«  indwatrlet  de  pS  "^ dï; 
l!*4     k'*  ^'  F*''""  V  ?"*  ^^""^  intéressée»  A  faire  U-b«  le  comaer- 

relre  fruct  fier.  Et,  messieurs  Us  électeurs,  Je  rroi«  qn^  ree  sihren» 
«ons,  au  lieu  d'être  „n.  a(«i.r.-,=  pour  la  pror.„ce  de  ql^bcr    JTm 

pour  Ta  popSioT  '*  "'  "'""°"'  ''"  '"-"*"^"  '^^  '*«""«*'  '^""''«'^ 
On  a  prétendu  que  la  colonisation  danr  cette  provlnr^  egonlsalt. 
Electeurs  de  Montréal,  je  ne  vfux  pas  ai-jc^^pr     dr    votre  retipocê  et. 
d-.  votre  bienveillance,  mais  permette^^mol  de  vo„s  dire     to^ft  Zplt^' 
Zln  T«ni%''*r"*'  J'  ?'"^  '""'"^^  *  ^"  r^crininatione.  ,^   ce     ^^1 
F«  ^f!?       ^'«>'l«"'7.t.   <-ous  'e  trouvée    dans    le    dernier    recensement. 
fa?t  U  iôlnnwf '  '  nugmentation  de  population  dans  îph  comt  Jnfi  ^  , 
î    Ji  .  f  ?°^^**""  ■  ''""^  ^"'"^  fl"«  'l*"'  1*  province  de  Qu^heç    dans  • 
les  dlstr  cts  cMl  11  se  fait  de  la  roînnisation,  notre  Population  VstXt  i 
raentfe  daim  une  proportion  de  116,000  âmes,   Sanddanrfl   provînt  ' 

rSttXi*  PT'*'^*'"  ""'^^  'Uminuaitd'un  Chiffre  de  lOW  aie? 
Tor^ZÎ:  '^"«/n""  l«  province  de  Québec,  contrairement  A  1-  ,arlo; 
pni   notre  colonisation,  p«.r  nos  centres   ruraux,  nous  avons  auement»  i 

df'pengfc  pour  la  colonisation.  o>uu« 

Nous  avons  fait  quelque  cho.ie  qui.  je  rroi.^    JntfresBe  la   hr,nn«  „^   : 

pulatlon  .le  cette  province,   dans  le  sens  de  la  iem^ranC  '^^^ 

Voi'-i'in;  question  qui  intéresse  tcus   tes  bons  rituvcnK  ,1e  7a  nrn. 

vince  de  C  u^bec.    On  nous  „  demandé  d'amender     nos     o^r  de  flcon  À 

fi^^/"^**^"'''''^""^-    ^'o"«  en  «^onuaissons  beaucoup     de    ces  beaux  t^ 

ônn;ia'\î:n  "Z't  Y»'"^.?'"  "^"^  °V'  "-'"t»-*^  dans  l'alcooHsme    et  5 
connais  bien  peu  de  faimlles  qm  n'ont  pas     été    témoins    à     certAin»  • 
foyers  de  bien  des  rmsftres.  de  bien  des  larmes  qui  ont  été  versas  nw 
ee  fléau  de  l'alcoolisme.  Vous  rendant  au,    vœSx    des  Tons  cUoye^nZ  ' 
buvetterserafenf  fe™é.'°t  ^°"\'^^'°''«  '«'^  <l^<=r<^ter  qu'àTavenira 
sameS  ""^  ^''""^  "^^  ^'^"■'    ^*     *  ««pt  heures  1« 

Nous  avons  reçu,  pour  avoir  ainsi  fait  adopter  ces  amcndementiL 
l'approbation  d'un  .^rand  nombre  des  citoyens  de  cette  promue.  ^ 

«T'ilV'v  f"»*-— 'on.\uana  le  ' ombîe'Te^li^nces  é^ta^l^'ï  ÏÏ, 
MO,  Il  n  y  a  pas  cinq  ans,  nous  l'avons  diminué  &  CD  ;  en  php  t;»™! 
Pie,  respectant  les  droits  acquis  et  en  donn.int  une  indemuft^i  ce^ 
qui  perdaient  leur  licence  sans  avoir  violé  la  loi.         *°''«"^°'t'^^  A  ceu«, 

Ce  qui  est  bon  pour  les  électeurs   de   guébec       poiirraif    ^t    ri^vr-i»/ 
être  bon  pour  les  électeurs  de  Montréat.    ^    "  '       P'^"^rau   et   devrai»; 

A  U  derniêPe  session  nous  nous  sommes  f,,it  autoriser  i  n,,m-,i«« 
nne  comm  aslon  qui  d'ici  à  la  sesmoa  prochaine  étu.K  tLi-  T-  m^ 
tion  des  licences,  nous  donnera  les  reksei^nementV  vnl.tus  nÔw  T^ 
ver  à  donner  satisfaction  à  tous  les  Intéressé!,  '^   "       *'^'*^ 

A.  n^°»^!  nlV  w.  '^'«°"'"*«  4*°9  aucun  quartier,  chez  aucune  tiamM 
d«  notre  population;  &  ce  sujet  nous   voulons  rendre    lustice   Vtont^ 


;? 


M 

nommât  crt^  ^  ^' 

îerml..  et  ""^'i* Ji^iî^pX  à  leur    donner. 

Kctlon  que  noua  Bomme»  »"*•  •  i      .^  n'y  »ur«it  Vf  "" 

Il  T  «    P»r  exemple,  la  ««""S".?  m^U**!»"  d»na  le*  gr«ld.c«- 

Ma  abeolnment  impartiaux.  •«"■""^  j      MnwifBènieot»     q"' 

Sherbrooke:  noue  avona  »°*^'^i!'oui  jJéMentent  nos  écolee;  noue 
iratuitement  de.  Uvrea  aux  ««»*«^";  î^jinme.  et  les  enfante,  à  W 
S^ooa  Umlté  le.  heure,  de  *"^'' Pf."'!-  joi  A»  accident,  du  travail. 
fcI«Sr«^  Mmalne:  nou.  avon.  donné  »  ""*  "ri,"  »  i»  dernière     «•• 

?{â^io^*re.^dauB  le  bureau   de^d^^^^^^^  «     j„.  modeet.  .erait^ 

Bo  avone  fait  décréter  <»«  ^^J^A^Li  arw  le  mlUionnatre.  et  que 
».  1  urne  électorale,  .ur  un  Pl«*,'*/«*";'î*\2;he  citoyen  de  cette  pro'l»- 
foi  vote  compterait  comme  «?J"^,.JS,«'^"Ji2tor.?e.  dan.  l'Ile  de  Mont- 
e*.  noue  avone  augmenté  les  *lTj"i°""  "r;.";!,»  ouvrière  de  non. 
3;i  Jréâs^meut  pour  donr  ^  ^  ^°S».\ïnBdteible:  et.  comme  Je 
«vôy«  à  Québec  ""*/«ft.l°2SS°ir;irtl  Ubéral.  voulant  r^^^ 
iT  .t«élaraiB  l'autre  soir  h.  l  Areenax.  »  ^"^  "     ,  .*  ^^g  le  paesé,      ». 

^uî\^on..  U.  tait  de.  •»*'»'»«"«2e«.  cette  vieille  prl.on  qu'il  J 
Messleur.  le»  électeur.,  vous  «oîa»i»"«„f*^e  cent  aie;  elle  tombe 
Meesleurfl  i^^  ^^^^^     Bile  date  de  PlUB     «<»  ««^  ^^  '^^^t  faits 

P'^pTi^ûes  an»,  et  d^rt.  ^^J^^-^^^  ,SSt%»u  de  conatrui- 
Kr  le  gouverneur,  «o?».**"**'?:  ^m,  de  Montréal. 
STune  priflon  convenable  pour  la  ^"«  ™  "  .  .      proportions  extraor 
*    ÏÏ!  population  du  district  augm«t.  dan.  dM  P^P°  „  goo 

^naîres     Nous  avons  d'abord  eommencéft^^^^         ^^  ^^   ^^ 

&aB^aStnt%CL  av^"^^^^  «-^^'«  *^  •^^""- 

•^^kI^  S;::;dépeuser  pour  çett-^Sf-n  p-^«^^ 

^d^\u-^-n^d^au\rrp.':^Sr^^^^^ 


u 


iMM  M  p«soM  »M  pour  flOft  SU  à  THdr.  nala  bobi  «tou  eoaêlM- 
et  teu  l'Mr»B41aMiiM«t  4a  UoBtré*!.  aoas  «tou  conflaaca  âaaa  l'a- 
gr»a4Umm«it  d*  cette  ptortan»,  «t  noiu  m  vooIoim  pm  être  à  reoom- 
mcneer  tout  1m  au  ce  «ul  peut  et  ea  qal  toit     atre  fait  en  une  aculo 

fOl0. 

O'atOaun,  preofi  la  tenraln  aeul  rar  leaael  eat  ccmstratte  cette  pri- 
BOB,  terrain  qui  avait  4t4  aetaett  par  le  (onvemeraent  Mercier  et  au 
sujet  daqnel  noa  adreraalrea  avaient  fait  presque  un  aeandale,  ce  ter- 
rain aeul  vaut  aujourd'hui  le  montant  que  noua  dtpenaona  dans  cettu 
eoBatrufltlon. 

On  a  prétendu  que  noua  chargeona  trop  aux  munlclpallt*8  pour  l'en 
tretlen  dea  asiles.  Sur  ce  point  encore,  qu'il  me  eolt  permis  de  voxii 
rappeler  que.  lea  aailea  aont  maintenue  en  vertu  de  lola  qui  ont  été 
paaatea  aoua  le  ricime  conservateur;  que  noua  faiaons  payer  mainte- 
nant aux  municipalités  moins  qu'elles  ne  payaient  sous  le  réprime  de 
Boucbervllle,  sous  le  régime  TaiUon  et  sous  le  régime  Plynn;  que  nous 
ne  leur  talaona  payer  qu'une  somme  de  1150,000,  pour  l'entretieu  do 
nos  asiles,  quand  l'entretien  de  ces  aailea  eoOte  annuellement  une  som- 
me de  1600,000. 

On  a  prétendu  que  nous  preaaurona  lea  porteurs  de  licencep.  lea  hO- 
teliera  et  lea  marchanda  de  via. 

A  f/oTî^'l*?*"  "'  '■*""'  "••!?"*•■  «1»  compte»  publics  rovs  verrpz  qv,- 
de  lS86ai89«.  sous  le  régime  conservateur,  on  a  aupHiontC  le  rrii  c'..  . 
llcencfs  de  I3W.000,  et  que  de  1006  à  1911.  nous    nr    l'avons  augmenta 

QUO  06  #76, 000* 

1-  iX°"!  ^xJ*?.'  S"''*""'  «'«•■«"i'^ant  le  chiffre  de  la  popnl ntUm,  on  '«  i." 
nt*l.-?  *""  '*".^'  *'™*''  P"  "*••  *«'»•»*•'  Qu'aujourd'hui,  ouond  o-, 
prétend  que  noua  lavons  augmentée  dans  des      proportions  ftxtraor  : - 

rfml:  ^°  «  ''f^""  "°*°"  *»"'»°  "'«•  Puls'iu'on  ne  fait  rayer  qui  u- 
somme  de  36  cente  par  tête. 

étJ^T^^"^  ^^  *'«"*«""•  oo  »  prétendu  que  le  parti  conservateur 
eiait  1  ami  de  1  autonomie  de  Montréal. 

la  b^e'lï  lt^ln^^!^^^T,  '"!i"*a1  r'  Montréal  pendant  pluHenrs  ann«c«. 
hônnVfLlt  divig  on  de  St-Jacques;      je  crois  l'avoir    rerrîscntie 

;«  d.  1.  ^^/°°^**°''**"""''"*  «*  diligemment,  et  aprfs  .tue  je.is  crs- 
tcurs  II  s?  W?*f  f°""^*"  *'™P"  °^  ^'"''•"  '«  mandataire  doe  'Itc- 
d~  ?«  ♦*  ;  ^  *!'.  ^®  "°**'  pouvoir,  devant  cette  assemblée,  me  ren- 
iIh^I  «moignap  d'avoir  fait  tout  mon  devoir  envers  t.ute  la  pom- 

Québec  TouLV  ,«  '^'''"*''  "":  ^•'P"'"  '""'  i'  ^^'«'  *  la  législature  <19 
m^t^!i;-iT  ^",^'"  mesures  qui  ont  été  proposées  par  les  autorité.^ 
««^i^,?^*!'  ^"  ^Â'  f'  *PP»y«"  et  Je  les  ai  fait  adopter  par  la  df-puta' 
m«?nL'^«''*?f  •  ^^'i^ll"»»  fois,  nos  advers&aires,  ceux  qui  se  prétendent 
^on  rr«rtff«*"n°°°?^''*"  P*""  ««""rce,  out  bien  voulu  faire  oppo- 
rîo„-H..  ♦  °'  *^'"»"'î":  «Qu'âme,  par  .exemple,  à  certaines  n^Klcmeata 
.«  L. .  t'^'JT'fy;  "»  ï:»^*^,"*  «J»  réloquence  au  commencemtnt,cuan  l 
v«l.?.T  f  ??^  présentées  pour  une  première  fols;  mais  quand"ell.;i 
«StfntiL  f  "^f"'^°"  5°  trolrtènie  lecture,  quelques-uns  avaient  des 
extinctions  de  voix,  d  autres  étaient  obUgés  de  s'absenter,  ot  la  maj.- 
rité  de  1  opposition  votait  pour  cette  réglementation. 

Messieurs  les  électedrs.  sur  la  quesUon  des  tramwa.s  comme  ".-it 

iBtfeït.  S.*»-  Mf*T"^°°!'  A%  **""  y^^  "8""'^*  d'abord."  ce  cont  ie., 
Mt^tn  ^'  *  ^**t  •**  Montréal,  et  je  ne  crois  paa  qu'il  y  ait  ,m  bov.ï 
néiSf-î'  1-  ÎLfl  .♦  ^^"'t  ou  au  dehors,  qui  puisse  dire  que  j'ai  jamala 
négligé    les  intérêts  de  la  cité  de  Montréal.  Tout    ce  que  lou  non»    » 


If 

Toulon»  faire  bien  *t  nou»  roulooi  «aire  Kraoa. 

Nou.  n'^voni.  ph«  «rîwutité  «t  nou.  n'ntiteDdon»  p«i  emprunter. 
NoUB  n'avons  pa.  taxé  et  nou.  n'entendons  \^^^^"^'..  .^ 

Kou.  «Ton.  trav.1116  an  développement  «*/,„i*"*^'';*Xco« 
Itnttructlon  publique  dane  cette  province,  nou»  voulons  tatre  encore 
davantage  dans  cette  direction. 

Nou»  avon»  fait  le  sort  de«  inatltutenr»  et  drp     in»tltutriCM  mrll 
leur,  nou»  voulons  le  faire  mclHenr  etftore. 

Nou»  avon»  créé  de.  a<*démlea  dans  60  rllUtgca,  nou.  voulons  »n 
fonder  dane  tous  le»  village»  de  la  province.  ATr.T,tr*«l   nmis 

Nou»  avon»  créé  de.  école»  technique  à  Québec  «t  à  Montréal,  nnii^ 
en  voulons  créer  dan»  ton»  le»  centre  lndu»t,rlel«  de  la  province. 

No«»  avons  enconragé  l'agriculture,  nous  voulons  faire  encore  plu» 
pour  elle.  ,  ,^ 

Nous  avons  pensé  «nx  travailleurs  :  nou»  voulons  '»*«'•■"'•       «;?;;' 
œelUeur,  et  nous  voulons  donner  à  cette  province  une  Ifpslati.m  enm 
re  pin»  perfectionnée  pour  améliorer  leur  position. 

Me»sieur»  le»  électeurs  de  Montréal,  nous  croyon.  avoir  '«jj^  ""J^; 
devoir  envers  la  population  de  cette  province  ;    nous    ««'«  ^^^''J''^^ 
devant  eUe  pour  lui  demander  un  nouveau  témolRnage  de  confiar. 
non»  somme»  conTaincu»  que  vou»  nou»  le  donnerez. 

Le  libéraUam.  e»t  la  bonne  terre  d'oO  montent  chaque  ann^^^  de  ri- 
che» moi»«>n»  et  où  Rerment  tou»  les  jour»  le»  grands  l'rtndpes  de  U 
llbwté    du  progrè»  et  de  la  Juatiee.      Si  vou»  regardez  eur  toute»  1m 
S^  de  U  ter*,  à  la  base  et  au  «>mmet,de  tou»  le»  n>o|»ime«ts     .d« 
toutia  le»  grande»  œuvres,  vous  y  verrez  l'empreinte  de  l'idée  Wbéra  e. 
CaMererAngleterre.  à  l'histoire  du  libéraUeme    -  et  c'est  de  1  hU- 
tolre  du  Ubéralisme  anglais  que.    dans  cette  province  et  dans  ce  pays 
nou»  non»  ln»piron»  -  vous  y  verrez  les  grande»  ceuvre»  Produites  par 
îe»   Peel.    le»   OUdstone   et    le»    A»quitb.    Si   ''O"^  "««^ez   &   not  e 
propre  histoire,  dans  ce  pays,  si  voua  p..remirez  notre  territoire    vo, s 
Çoui  bute»  à  de  grande»  œuvras  qui  ont  été  produit,     P-^r  le  parti  11- 
héral.  et  entr'ant^s.  par  le  dernier  de  no»    chef».  U      '«_8™«>*  «Vf. 
plu»    Vénéré    Sir   Wilfrld  Laurier.    (Applaudissement»  longs  et  frénéti- 
que») . 

8ncce»»eur»  de  ceux  qui  dan»  cette  province  et  dans  ce  pay»  ont. 
TirCebé  la  paix  et  la  justice,  continuateurs  de  l'œuvre  de  ceux  qui  un. 
semé  à  pleines  mains  le  progrès  sur  tout  notre  territoire,  notre  am- 
bition est  de  travailler  avec  v^sueur  au  triom,Jhe  de  ces  idées  et  de  cca 
principe»  libéraux,  parce  que  nous  considérons  que  le  triomphe  de  ces 
idée»  et.  de  ce»  principes  entraîne  en  même  temps  le  triomphe  et  le  pm- 
(trés  de  notre  province,  de  notre  pays,  de  la  terre  de  nos  père».  1  «ter- 
nelle  bien-aimée  pour  vous  et  novir  non»    tous. 


